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 S i la quasi-totalité des Français reconnaissent 
l’importance de l’acquisition de la connaissance 
des végétaux par les enfants, ils considèrent 
dans le même temps que la botanique occupe 

une place insuffisante dans l’éducation1. Ce constat est 
partagé par les professionnels de l’interprofession du 
paysage et du végétal, qui ont fait de la sensibilisation 

du jeune public au végétal un engagement fort de leur 
Manifeste dans le cadre de la démarche « Cité Verte ».

Qu’il s’agisse d’évoluer dans un environnement forte-
ment végétalisé ou bien de faire du végétal un véritable 
outil d’apprentissage, les occasions sont nombreuses 
de développer très tôt le lien privilégié avec le 

 DOSSIER   

L’ÉDUCATION AU VÉGÉTAL… 
UN CAS D’ÉCOLE !  
Alors que la réforme des rythmes scolaires a marqué cette rentrée 2014, les 
activités périscolaires trouvent aujourd’hui pleinement leur place dans le projet 
éducatif territorial. Une occasion unique pour les professionnels du végétal  
et du paysage d’apporter leur concours pour fédérer des initiatives ludiques  
et pédagogiques et permettre de renouer le lien vital avec la nature. 

  > ÉDITORIAL  

Comprendre le végétal 
pour devenir acteur de 
son environnement ! 

Connaître le rôle 
et l ’u t i l i té du 
végétal est l ’une 
des clés pour 
changer le regard 
q u e n o u s l u i  
portons. Au-delà  
de sa simple fonc-
tion ornementale, 

écologique ou protectrice, il est 
important de comprendre l ’impact 
du végétal dans notre vie quoti-
dienne pour construire un cadre de 
vie véritablement durable.
Qu’il s’agisse de la séquestration  
de carbone, de l ’absorption de  
polluants dans l ’air ou du rôle de 
climatiseur urbain, les bienfaits  
du végétal sont nombreux et tota-
lement gratuits. La nature rend beau-
coup de services écosystémiques 
qui auraient un coût non négligeable 
pour la collectivité si elle devait les 
assumer directement. 
Faire évoluer le regard que nous 
posons sur le végétal et prendre la 
pleine mesure de son potentiel sont 
donc des devoirs collectifs envers 
les jeunes générations. Si le végétal 
est identifié au sein de notre société 
comme l ’une des composantes 
essentielles des écosystèmes  
naturels et de la biodiversité, nous 
devons prendre conscience de ses 
bienfaits dans le tissu urbain. Dans 
ce cadre, l’éducation et la sensibili-
sation de nos enfants dès les appren-
tissages fondamentaux représentent 
un acte civique, leur permettant de 
devenir des citoyens éclairés. 
Ce numéro de « Cité Verte » saura, nous 
l’espérons, vous en convaincre.

Jean-Marc Bouillon,  
Président de la Fédération française  
du Paysage

CitéVerte
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91 %
des Français jugent qu’il est important que les enfants  
aient des connaissances sur les végétaux afin qu’ils sachent 
reconnaître les principales espèces et leurs propriétés.
Source : Sondage BVA réalisé du 20 au 21 avril 2014

Des enfants d’une école de Longvic, en Côte d’Or, s’adonnent aux joies du jardinage, encadrés par des professionnels



   >  EN BREF   
[INITIATIVE] 

La Ville de Paris soutient 
une politique de 
végétalisation ambitieuse 
La Ville de Paris mène depuis 2001 une 
importante politique de végétalisation 
qui a déjà permis d’ouvrir 62 hectares 
d’espaces verts supplémentaires et  
de créer des lieux de respiration ouverts 
accessibles à tous. Dans ce cadre,  
les élus du Conseil de Paris se sont 
prononcés le 16 juin dernier en faveur  
du lancement de la première campagne 
de végétalisation de proximité. Cette 
initiative invite les Parisiens à recenser 
des solutions innovantes et à identifier 
des lieux à végétaliser au plus près  
de chez eux. Les premiers retours seront 
compilés à l’automne afin de permettre 
aux services de la Ville d’engager leur 
étude. Les premières réalisations 
devraient commencer fin 2014.  
Une initiative à suivre et qui aurait 
vocation à être démultipliée en tous 
points du territoire.

www.paris.fr/duvertpresdechezmoi

[ÉVÉNEMENT]

Val’hor vous donne  
rendez-vous au Salon  
des maires 2014

 
Le Salon des maires et des collectivités 
locales se tiendra cette année du 25  
au 27 novembre 2014 à la porte de 
Versailles à Paris. Première manifestation 
professionnelle du secteur des 
collectivités locales, il est une occasion 
privilégiée de réunir les acteurs de la 
commande publique avec l’ensemble  
de leurs partenaires institutionnels ou 
spécialisés dans la gestion, les services, 
l’aménagement et le développement des 
villes, départements et régions de 
France. Val’hor avait marqué les esprits 
lors de l’édition 2013 en offrant un tilleul 
de plus de six mètres de haut pour orner 
le hall du Congrès. Cette année, Val’hor 
vous donne une nouvelle fois rendez-
vous sur son stand pour échanger avec 
vous sur l’actualité des espaces verts en 
collectivité : bienfaits du végétal en ville, 
conception écologique des espaces 
verts, traçabilité des végétaux, limitation  
de l’utilisation des produits 
phytosanitaires... 

Rendez-vous au hall 3, stand D07
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—
« Redonnons ses 
lettres de noblesse  
à la connaissance 
des plantes dès  
le plus jeune âge, 
puis tout au long 
des formations, 
pour développer 
une véritable 
culture horticole, 
paysagère,  
et susciter de 
nouvelles vocations 
professionnelles. »  
Manifeste pour  
une Cité Verte 
—

monde du vivant. La jeune génération 
peut ainsi être initiée de manière 
récréative à l’environnement et aux 
pratiques écologiques en découvrant 
la saisonnalité des plantes, les tech-
niques de plantation, la gestion de 
l’eau ou encore la préservation de 
tout un écosystème. Face aux aspira-
tions croissantes en faveur d’un 
développement plus durable, les 
communes sont de plus en plus inci-
tées à enrichir leur offre d’activités 
périscolaires pour encourager cette 
nouvelle forme d’écocitoyenneté. 
Des projets qui peuvent revêtir  
différentes formes, de l’aménage-
ment d’espaces de culture partagés 
aux ateliers pédagogiques avec les 
professionnels du végétal en passant 
par les activités de jardinage dans  
les écoles.
 
Des initiatives  
pédagogiques soutenues  
par l’interprofession
Face à ces nouvelles attentes, l’expé-
rience des professionnels du paysage 
et du végétal est une ressource pré-
cieuse sur laquelle les collectivités 
peuvent et doivent s’appuyer pour 
construire des enseignements de 
qualité et innovants. Ils sont en effet 
mobilisés, depuis de nombreuses 
années déjà, pour concevoir et pro-
poser une offre originale et structu-
rée à destination du jeune public.  La 
« Semaine du jardinage pour les 
écoles », initiative conjointe de l’in-
terprofession Val’hor, du Groupe-
ment national des semences et plants 
(GNIS) et de la Fédération nationale 
des métiers de la jardinerie (FNMJ), 
a ainsi été créée dès 1999 pour fédé-
rer l’action des professionnels du 
jardinage en direction des écoles 
maternelles et élémentaires. Au 
cours de la 16e édition, qui s’est 
déroulée au printemps 2014, ce sont 
plus de 63 500 enfants qui ont pu être 

accueillis et sensibilisés au plaisir des 
semis et des plantations avec le 
concours de près de 400 jardineries. 
Une formidable mobilisation qui a 
permis d’augmenter l’accueil des 
classes en proposant une série de 
rencontres et d’ateliers centrés sur le 
jardinage durable. Pour aller encore 
plus loin, ces professionnels ont mis 
à la disposition des enseignants,  
mais aussi des animateurs, le site  
www.jardinons-alecole.org, organisé 
en véritable pédagothèque pour  
bâtir son projet de jardinage à l’école 
et établir la programmation des  
activités de culture et d’entretien tout 
au long de l’année scolaire. D’autres 
initiatives comme l’opération « Les 
architectes et les paysagistes dans  
les classes » permettent également 
de sensibiliser les élèves aux arts  
de l’espace et à leur environnement 
urbain, pour mieux comprendre les 
enjeux d’aménagement du territoire. 
Une manière d’éveiller la curiosité 
des enfants et de les préparer à  
devenir des citoyens éclairés, 
conscients de l’importance de leur 
cadre de vie.

Semer des graines, pour faire 
germer des vocations
Une expérience pédagogique qui 
peut parfois même aller jusqu’à 
orienter le choix du parcours scolaire 
des élèves et leur ouvrir de nouvelles 
perspectives professionnelles. 
Méconnus ou insuffisamment  
valorisés, les métiers de la filière du 
paysage et du végétal sont particu-
lièrement variés et évolutifs, en 
phase avec les aspirations de la jeune 
génération, avec de nombreux 
débouchés sur l’ensemble du terri-
toire quel que soit le niveau de 
diplôme.  Avec plus de 50 000 entre-
prises, 300 000 emplois directs et 
80 000 professionnels au sein de la 
fonction publique territoriale, ces 
métiers d’avenir recouvrent par  
ailleurs une grande diversité de 
savoir-faire, de la production à la 
commercialisation en passant par la 
conception et l’aménagement pay-
sager. Sans compter la place grandis-
sante du végétal dans notre quotidien 
– sur nos lieux de vie, de détente, de 
travail et désormais jusque sur nos 
toits et nos murs –, qui s’inscrit dans 
les orientations politiques actuelles 
en faveur d’une croissance verte. De 
quoi encourager les collectivités et 
les établissements scolaires à enga-
ger une démarche volontariste pour 
promouvoir des temps de décou-
vertes, d’échanges et de rencontres 
avec les professionnels du secteur, au 
service d’un projet collectif et édu-
catif créateur de sens.  

1. Sondage BVA, « Les connaissances des Français et 

de leurs enfants sur le monde végétal », avril 2014

Les élèves de l’école élémentaire de Bernouville, Eure, 2014 :
fiers de leurs jardins !
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   >  EN BREF   
 
[RÉCOMPENSE]

Une démarche 
environnementale saluée ! 

L’Association  
des journalistes 
du jardin et  
de l’horticulture 
(AJJH) a décerné 
le premier de ses 
cinq lauriers 2014  
à Val’hor pour  
le label environ-

nemental « Plante Bleue », le 19 juin 
dernier. Cela représente une véritable 
reconnaissance des efforts entrepris 
par les entreprises labellisées pour 
proposer des produits horticoles en 
adéquation avec les attentes et valeurs 
de leurs clients.
Trois ans après son lancement, l’essor 
du label « Plante Bleue », mis en place  
par Val’hor à l’initiative de la FNPHP et de 
Felcoop, confirme le choix des 
professionnels de la filière du végétal en 
faveur d’un développement durable et 
responsable. Aujourd’hui, ce ne sont pas 
moins de 135 entreprises de production 
horticole et de pépinières qui sont 
certifiées « Plante Bleue ». 
Pour les localiser et vous fournir au plus 
près de chez vous, retrouvez leurs 
coordonnées sur www.plantebleue.fr

 
 

[PROPOSITIONS] 

Un plan d’action national 
pour faire émerger une 
nouvelle politique des 
jardins et des paysages
Le conseil général de l’environnement  
et du développement durable (CGEDD)  
a remis le 8 septembre son rapport 
« Paysage et aménagement : 
propositions pour un plan national 
d’action » à la ministre de l’Écologie, 
Ségolène Royal, en présence de 
plusieurs acteurs du secteur, dont 
Val’hor, la FFP et l’Unep. Ce rapport,  
qui fait suite à la mission sur le paysage 
réalisée en 2011, vise à donner les 
contours d’une nouvelle politique dans 
le secteur, associant attractivité des 
territoires et croissance verte. Partant 
du constat que le paysage n’occupe pas 
une place suffisamment importante 
dans les politiques d’aménagement, ce 
plan d’action doit permettre de créer les 
conditions et les outils pour encourager 
les élus et décideurs publics à intégrer 
et valoriser davantage le paysage.  
Une impulsion politique saluée par la 
profession, qui a apporté sa 
contribution pour engager les premières 
actions. 

www.developpement-durable.gouv.fr/
Un-plan-d-actions-pour-la.html 
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Quelle est la place qu’occupe 
aujourd’hui le végétal dans  
votre ville ?
— Cholet fait partie des villes les 
plus vertes et fleuries de France. 
Notre action s’inscrit dans la 
défense du patrimoine arboré et 
la diversification des essences, 
dans une démarche de 
développement durable.  
La gestion différenciée, bien 
ancrée dans le paysage 
choletais à travers cinq codes  
de gestion, le respect de 
l’environnement et les 
nombreuses actions de 
sensibilisation envers le jeune 
public nous ont permis d’obtenir 
le label « 4 fleurs » depuis 2005.

La ville de Cholet a mis en place 
des initiatives pour sensibiliser 
les enfants au végétal. Pouvez-
vous nous en dire davantage ?
— Depuis 2004, la municipalité 
est signataire de la charte « Ville 

amie des enfants » et mène, 
entre autres, des actions auprès 
des jeunes par le biais de 
plantations ou d’ateliers à 
thème. Ces animations 
répondent à plusieurs objectifs. 
Un objectif pédagogique, 
puisque cet échange avec les 
jardiniers des espaces verts 
permet d’aborder le thème du 
végétal et du respect de 
l’environnement. Un objectif 
éducatif, ensuite, pour 
encourager une démarche 
éco-citoyenne active de ce 
jeune public. Une convention a 
également été signée en 2006 
entre la Ville et les inspecteurs 
de l’Éducation nationale du 
Choletais pour accompagner la 
mise en place de jardins dans les 
écoles. Des agents de la Ville 
spécialisés dans les espaces 
verts sont ainsi mobilisés pour 
conseiller et soutenir ces 
projets.

En quoi le jardin d’école est-il  
un projet au service des 
apprentissages scolaires ?
— La réalisation d’un jardin 
d’école est un support dans les 
domaines des sciences mais 
aussi de la découverte du 
monde du vivant, de la 
géographie, du français, des 
mathématiques, de l’expression 
artistique. Le jardin est par 
essence un outil pour apprendre 
et un lieu expérimental d’étude 
dans la durée. Les plantations et 
leur développement constituent 
un moyen privilégié de découvrir 
le cycle que constituent la 
naissance et la croissance du 
vivant (de la graine à la graine). 
Les enfants sont ainsi 
sensibilisés plus largement à 
l’environnement - biodiversité, 
santé, eau - et apprennent  
à respecter la vie. Autant  
de domaines d’apprentissage 
riches de sens.  n

> 3 questions à…  
Annick Jeanneteau,  
adjointe au maire de Cholet, responsable des Espaces verts

« Au contact du végétal, les enfants apprennent 
à respecter la vie »

 I 
maginons un visiteur dans la plus belle 
bibliothèque du monde, un palais de la 
Renaissance italienne par exemple, et qui ne 
saurait pas lire... Il serait probablement 
impressionné par la magnificence du lieu, le 

nombre et la beauté des livres, leurs reliures 
enluminées, mais il manquerait l’essentiel : 
percer le mystère de la connaissance, 
s’aventurer dans les rayonnages et découvrir 
quels trésors de la littérature et de la science y 
sont cachés. C’est un peu la même chose dans 
la nature. Nous pouvons être émerveillés par la 
beauté d’un paysage, la splendeur des 
végétaux, l’arrangement d’un jardin ou d’un 
parc, mais si nous ne savons pas nommer ces 
arbres, ces plantes, ces fleurs, nous ne pouvons 
pas entrer dans le mystère de leurs origines, de 
leurs vies propres, de leurs cycles de 
développement, de leurs beautés secrètes. 
Nous demeurons ainsi comme à l’extérieur du 
paysage au lieu d’y entrer et de nous sentir en 
communion avec lui.
Pouvoir nommer, c’est le premier pas vers la 

connaissance. Savoir reconnaître les végétaux, 
c’est en faire des compagnons de route, tout au 
long de notre vie. Je sais que tu es un chêne, un 
tilleul, une euphorbe, une impatience, une 
potentille, une asperge, je sais où tu pousses, 
comment tu grandis, quand tu fleuris, je connais 
les couleurs dont tu te pares au moment de la 
floraison. Tu es mon ami, et je te respecte.

Cet apprentissage, il est essentiel de le 
commencer dès l’enfance, à l’école, puis de 
l’enrichir tout au long de sa formation. C’est 
aussi important que de savoir lire et compter. Si 
nous ne redonnions pas ses lettres de noblesse 
à la connaissance des plantes, il nous 
manquerait un immense champ de culture ; c’est 
drôle comme ces deux mots, champ et culture, 
trouvent ici leur sens le plus riche. Je ne peux 
donc qu’être enthousiaste devant l’initiative de 
Val’hor visant à intégrer la connaissance des 
plantes dans le socle commun des programmes 
du collège. C’est un pas de géant vers l’amour 
de la nature et le respect de la vie...  n

« Savoir nommer, c’est déjà aimer... »

> Le point de vue de… Erik Orsenna,  
Économiste, écrivain, membre de l’Académie française  
et Président du Cercle Cité Verte
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En France, la démarche Cité Verte est conduite par Val’hor, l’interprofession nationale de la filière horticole et du paysage. Au sein de Val’hor, c’est la Commission des Métiers du Paysage (Comep) qui étudie, propose et met en 
œuvre les orientations de l’interprofession pour la filière Paysage. Elle est composée des professions représentées par les fédérations membres que sont la Fédération Française du Paysage (FFP), la Fédération Nationale des 
Producteurs de l’Horticulture et des Pépinières (FNPHP), l’Union française des semenciers (UFS) et l’Union Nationale des Entrepreneurs du Paysage (UNEP).
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   >  VU, LU, ENTENDU   
 

07.14    

Valoriser la nature 
en ville : vecteur  
de bien-être  
et d’innovation 
touristique 

Après avoir été longtemps 
antinomiques, ville et 
nature sont aujourd’hui  
de plus en plus liées.  
Les bienfaits de la nature 
en ville sont désormais 
reconnus et valorisés  
par les habitants, les élus 
mais également les 
promoteurs ou encore  
les architectes. Cette 
publication réalisée  
par Atout France – en 
partenariat avec Val’hor  
et Nantes Métropole – 
identifie des pistes 
stratégiques, aujourd’hui 
insuffisamment explorées, 
pour développer l’offre  
de nature en ville, facteur 
d’innovation touristique  
et d’attractivité  
des territoires.
Disponible auprès de  
www.atout-france.fr 
(24,95 € TTC).  
 

03.05.14 

Changer la ville
« La ville doit aussi reverdir 
pour réenchanter le cadre 
de vie. Strasbourg l’a 
compris : la mairie a signé 
des conventions de 
végétalisation de l’espace 
public avec des 
associations de quartiers 
ou le remplacement 
d’immeubles démolis par 
des jardins. La dimension 
écologique de la ville 
passe aussi par l’arrêt  
de l’extension urbaine. » 

   >  AGENDA   
 
> 23 et 24 octobre 
47e Congrès de l’UNEP   
« L’innovation : moteur  
de la profession » 
et palmarès du premier 
concours de l’innovation 
pour les entreprises  
du Paysage
Toulouse (31)
www.entreprisesdupaysage.org

> 4 novembre
Journée technique  
Plante & Cité  
Gestion raisonnée  
de l’arrosage

Bordeaux (33)
www.plante-et-cite.fr

> 20 et 21 novembre    
Colloque  
Espaces verts 
« Les villes se font “label”: 
stratégie, retombées, 
crédibilité »
La Manufacture, Nantes (44)
www.aitf.fr - ww.cnfpt.fr

  
> 25 au 27 novembre  
Salon des maires  
et des collectivités 
locales
Porte de Versailles - Paris 
Pavillon 3, stand D 07
 
Congrès national de 
santé - environnement
« Paysage, urbanisme et 
santé  » 
Rennes (35)
www.sfse.org 

> 11 Décembre    
Colloque Génie végétal, 
génie écologique 
2e édition  
Espace Pierre-Cardin 
Paris 
www.genie-vegetal-ecologique.fr 

Palmarès des Victoires 
du Paysage 2014 
(sur invitation)  
Espace Pierre-Cardin  
Paris 
www.lesvictoiresdupaysage.com

Avec le soutien de  et     

 P
arce que les jardins et le paysage 
contribuent de manière incon-
testable à la qualité du cadre  
de vie quotidien des citoyens,  

les professionnels soutiennent, pour la 
4e édition consécutive, les 
projets paysagers dans trois 
catégories : collectivités, 
entreprises et particuliers.

Cette année encore, les can-
didatures ont afflué de toute 
la France métropolitaine et 
le jury a eu la délicate tâche 
d’examiner 131 candidatures 
reçues pour désigner les 
aménagements paysagers 
et les maîtres d’ouvrages 
nommés dans chacune des 
catégories. 71 dossiers ont 
finalement été retenus, dont 
52 dans la catégorie « collec-
tivités », qui ont fait l’objet  
d’une visite technique  
réalisée par un jury repré-
sentatif de l’ensemble des professionnels 
et acteurs influents de la filière du paysage 
entre juillet et septembre 2014. 

Ces réalisations exemplaires dessinent 
les lignes d’un avenir de qualité au 
travers de l’intégration d’îlots verts au 
cœur de l’espace urbain, du dévelop-
pement d’éco-quartiers, de projets de 

rénovation urbaine, de 
réhabilitation de sites 
industriels ou de zones 
littorales ou encore  
de construction nova-
trice de lotissements 
d’habitat.

Un avenir avec le pay-
sage, c’est donc un avenir 
où le  m ieu x-v iv re  
individuel et collectif  
primera. Et c’est en inté-
grant, dès le départ, le 
paysage dans les projets 
d ’a ménagement du  
territoire que pourra se 
bâtir la « Cité Verte »  
de demain… dès aujour- 
d ’ hu i. Rendez-vous  

le 11 décembre prochain pour découvrir 
les lauréats de cette nouvelle 
édition ! n

[Les Victoires du Paysage]

L’aménagement paysager  
à l’honneur

—
Depuis 2008, les Victoires 
du Paysage, ce sont :

• 184 projets nominés 
•  69 maîtres d’ouvrage 

récompensés, dont  
43 collectivités 
territoriales ou  
sociétés d’économie 
mixte

•  Plus de 350 
professionnels du 
paysage valorisés

—

La prochaine cérémonie des Victoires du Paysage, qui se tiendra le 11 décembre 
prochain, récompensera des projets d’aménagements paysagers exemplaires 
en tous points. Tourné vers les problématiques d’amélioration du cadre de vie 
par l’intégration du végétal dans le milieu urbain, ce concours national 
s’inscrit plus largement dans les actions mises en œuvre par l’interprofession 
Val’hor pour une Cité Verte.

Visite d’un site candidat par le jury technique (juillet 2014)

Prix du Public 2014 : jusqu’au 30 novembre, votez pour votre aménagement 
préféré sur www.lesvictoiresdupaysage.com


